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De quoi s’agit-il ?
Le chancre du noyer cendré est une maladie causée par le 
champignon Sirococcus clavigignenti-juglandacearum (Nair, 
Kostichka et Kuntz). Cette maladie touche surtout le noyer cendré 
(Juglans cinerea L.), mais d’autres membres de la famille des 
noyers (Juglandaceae) y sont susceptibles. La maladie est une grave 
menace pour les populations de noyers cendrés de l’Amérique du 
Nord; elle a tué jusqu’à 90 pour cent de la population de noyers 
cendrés dans certaines régions des États-Unis. Les dommages 
causés par le champignon  Sirococcus ont été remarqués pour la 
première fois au Wisconsin en 1967, mais le champignon n’a été 
décrit qu’en 1979. Les scientifiques croient que la maladie a été 
introduite en Amérique du Nord bien avant qu’on la signale pour la 
première fois. Au Canada, elle a été signalée pour la première fois 
en 1990 au Québec, en 1991 en Ontario et en 1997 au Nouveau-
Brunswick.

À quoi ressemble-t-il ?
Les chancres causés par le champignon Sirococcus sont des taches 
noires renfoncées de forme allongée sous l’écorce de troncs, de 
branches ou de brindilles des arbres infectés; elles sont donc 
difficiles à déceler. Au printemps et au début de l’été, un liquide 
noirâtre peut s’écouler de fissures dans les chancres, mais dans 

Chancre du noyer cendré les premiers stades de la maladie, ces chancres « saignants » 
caractéristiques ne sont souvent présents que sur les branches 
supérieures de grands arbres : il est donc presque impossible 
de détecter l’infection à partir du sol. En été, les chancres se 
présentent sous la forme de taches d’un noir charbonneux, 
souvent entourées d’une bordure blanchâtre. Comme l’écorce 
a tendance à se former sur les chancres, les symptômes ne sont 
souvent visibles que lorsqu’on enlève l’écorce d’une branche 
ou d’une brindille. Une fois exposé, le cambium en-dessous et 
autour du chancre est brun foncé ou noir, ce qui indique qu’il 
est mort.  

Quels dommages cause-t-il ?
L’infection se déclare habituellement dans la partie inférieure 
de la cime de l’arbre et se propage vers le bas lorsque la pluie 
entraîne les spores du champignon le long des branches et 
du tronc. À mesure que la maladie s’intensifie, des chancres 
multiples se forment sur les branches, le tronc et les racines, 
et l’arbre infecté cesse de produire des noix. Ces chancres 
grossissent et se rejoignent, ce qui tue les branches touchées; 
si les chancres annèlent le tronc, ils tuent l’arbre. Les chancres 
servent aussi de point d’entrée pour d’autres organismes 
décomposeurs.

Où le trouve-t-on ?
Le chancre du noyer cendré est largement répandu dans les 
populations de cet arbre en Ontario et au Québec dont il cause 
le déclin. Au Nouveau-Brunswick, la maladie a été signalée 
pour la première fois en juin 1997 dans le bassin versant de la 
rivière Saint-Jean, dans le comté de Carleton, à moins de 20 km 
de la frontière du Maine. La taille et le degré de développement 
des chancres trouvés en 1997 porte à croire que la maladie 
est présente au Nouveau-Brunswick depuis environ 1990. La 
maladie ayant été observée récemment ailleurs dans le bassin 
versant de la rivière Saint-Jean, dans les comtés de Victoria et 
de Carleton, il semblerait que le chancre du noyer cendré se soit 
répandu encore davantage ces dernières années.  

Arbre indigène de l’Amérique du Nord, le noyer cendré atteint la 
limite nord-est de son aire de répartition naturelle au Nouveau-
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Brunswick, où il subit donc de nombreux stress. L’identification 
du chancre du noyer cendré est rendue encore plus difficile par 
le fait que les arbres peuvent présenter un certain nombre de 
chancres différents qui ressemblent aux lésions occasionnées 
par le chancre du noyer cendré mais qui sont causés par le gel 
hivernal, des blessures physiques ou d’autres ravageurs. Des 
noyers cendrés plantés sont présents en Nouvelle Écosse et à 
l’Île-du-Prince-Édouard, mais on n’en connaît aucun spécimen 
à Terre Neuve ou au Labrador.

Quels en sont les impacts 
sociaux, environnementaux et économiques ?
Le bois du noyer cendré sert à fabriquer du placage, des meubles 
et des boiseries d’intérieur, mais comme il y a peu d’arbres de 
grande taille, ce bois est rare. Ses noix sont comestibles, et on 
peut fabriquer une teinture jaune à partir de leur écale extérieure. 
Le chancre du noyer cendré décolore le bois, lui enlevant toute 
valeur commerciale, et réduit la qualité des noix. En outre, la 
mortalité causée par la maladie menace l’approvisionnement 
déjà limité en bois de noyer cendré. 
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